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C H E Z  N O U S

Fin mars, avril, mai et juin 2026

	« Célébrations  
de la semaine sainte  
et de Pâques
Samedi 28 mars, à 18h :
eucharistie des Rameaux à l’église 
de Hody et de Scry.

Dimanche 29 mars, à 10h30 : 
eucharistie des Rameaux à l’église 
d’Ocquier, de Saint-Séverin  
et de Warzée.

Jeudi 2 avril, à 19h : 
eucharistie du Jeudi saint à l’église 
de Clavier-Station, de Fraiture  
et d’Ouffet.

Vendredi 3 avril, à 15h : 
chemins de croix dans les églises 
de Fraiture, Hody, Nandrin, Ochain, 
Ocquier, Ouffet, Ramelot, Saint-
Séverin, Villers-le-Temple, Warzée 
et Xhos.

Vendredi 3 avril, à 19h :
célébration de la Passion  
du Seigneur à l’église de Seny.

Samedi 4 avril, à 20h : 
veillée pascale à l’église  
de Nandrin.

Dimanche 5 avril, à 10h30 : 
eucharistie de Pâques à l’église 
d’Anthisnes, de Borsu et de Tinlot.

	« Carême de partage
Cette année, l’ONG d’Église « Entraide 
et Fraternité » soutient Haïti où, 
aujourd’hui, 4,9 millions d’Haïtiennes 
et d’Haïtiens ont du mal à se nourrir. 
Informations sur www.entraide.be 

	« Célébrations patriotiques
Dimanche 3 mai, à 10h30 : à l’église 
de Nandrin.
– Vendredi 8 mai, à 10h30 : à l’église 
d’Ocquier.

	« Célébrations  
des premières communions
Dimanche 10 mai, à 10h30 : à l’église 
de Fraiture.
Jeudi 14 mai, à 10h30 : à l’église 
d’Ouffet.
Dimanche 17 mai, à 10h30 : à l’église 
de Nandrin.
Dimanche 24 mai, à 10h30 : à l’église 
de Terwagne.

	« Les confirmations
Samedi 16 mai à 18h : à l’église de Seny.

	« Les professions de foi
Dimanche 17 mai, à 10h30 : à l’église 
d’Ouffet.
Dimanche 7 juin, à 10h30 : à l’église 
de Nandrin.

	« Au prieuré de Scry
Lundi 13 avril, à 20h : conférence-
débat « Devenir stable dans un monde 
en chaos ? » par Vincent Flamand.
Lundi 11 mai, à 20h : conférence-débat 
« Des prêtres dans la tourmente. 
L’Église face à l’Occupation et à la 
Shoah en province de Liège (1940-
1945) » par Sébastien Belleflamme.

	« Autres célébrations
Lundi 25 mai, à 11h, à la chapelle  
de Limont : messe en wallon.
Dimanche 21 juin, à 10h30, à l’église 
de Nandrin : messe d’au revoir  
à l’abbé Janvier Gahonzire.

	« Concert dans nos églises 
Dimanche 7 juin, à 18h, à l’église de 
Saint-Séverin : « Saison orange », 
concert de Quentin Dujardin (guitare) 
et de Didier Laloy (accordéon).

	« Les églises ouvertes
Pour la prière ou la méditation 
personnelle.
Ts les jours : Fraiture, Nandrin (oratoire), 
Ocquier (en été), Saint-Séverin, Scry 
(oratoire et église) et Seny.
Samedi et dimanche : Ouffet et Les Avins.
Dimanche : Villers-le-Temple  
et Terwagne.

Des enfants et des jeunes du Condroz à Banneux
Début février, le temps d’un week-end, une trentaine d’enfants de notre Unité pastorale ont vécu une retraite  
à Banneux, en préparation à leur profession de foi. Entourés d’une vingtaine de jeunes animateurs 
enthousiastes – confirmands ou anciens confirmés –, ils ont fait l’expérience d’une foi simple, joyeuse  
et vivante. Au fil des temps de partage, de prière, de jeux et d’échanges, quelque chose a discrètement  
germé. L’enthousiasme de ces enfants et jeunes adultes nous rappelle que la foi continue de naître 
humblement, là où on prend le temps de semer et d’accompagner.

 « Armand Franssen
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Accueil et secrétariat
Unité pastorale du Condroz
Place de l’Église, 3a  
4557 Scry (Tinlot)
Tél. : 085/51 12 93
cathocondroz@hotmail.com
www.cathocondroz.be
Permanences : les lundi, 
mardi, mercredi et jeudi de 
14 h 30 à 17 h, les vendredi 
et samedi de 9 h 30 à 11 h 30.
Vous devez organiser les 
funérailles d’un proche ? 
Un numéro d’urgence est 
à votre disposition chaque 
jour de 8 h à 21 h :  
Tél. 0473/23 96 34.

Vous cherchez l’horaire 
complet des messes ?
Rendez-vous sur le site  
« cathocondroz.be » ou  
sur le site général  
« egliseinfo.be ». Nous 
publions également chaque 
mois un bulletin d’infor-
mation, « Les brèves », 
qui contient l’horaire 
des messes pour le mois 
suivant. Vous le trouverez 
dans le fond des églises 
ou sur notre site internet. 
Vous pouvez également le 
demander auprès du secré-
tariat des paroisses à Scry.

C o n t a c t
Vous souhaitez réagir ?
Vos commentaires et idées 
d’articles sont les bienvenus. 
N’hésitez pas à nous écrire ! 
(coordonnées sur la page 3)
Et n’oubliez pas ! Ce journal  
est rédigé et distribué par  
des bénévoles.

S o u t i e n
Vous souhaitez soutenir notre 
journal diffusé gratuitement ?
Vous pouvez faire un versement 
sur le compte de l’UP :
BE88 7326 1605 5741.
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Jeunes pousses  
au cœur de l’Église
Quand la foi renaît là où on ne l’attendait pas.

On dit souvent que l’Église décline, 
que les bancs se vident et que la 
foi s’efface peu à peu. C’est vrai, 

du moins en partie, car la réalité est plus 
nuancée, plus riche et parfois même 
surprenante. Comme un jardin que l’on 
croyait endormi sous la neige, la vie refait 
parfois surface, là où on ne l’attendait 
plus. De jeunes pousses percent timide-
ment le sol  : discrètes, fragiles parfois, 
mais porteuses d’une réelle promesse.
Dans nos villages, des femmes et des 
hommes de tous âges frappent à la porte 
de l’Église. Certains demandent le bap-
tême à l’âge adulte, d’autres reprennent 
un chemin de foi à travers la commu-
nion ou la confirmation. Ces démarches 
passent souvent inaperçues. Elles ne font 
pas de bruit et ne se mesurent pas en 
chiffres impressionnants. Elles sont pour-
tant précieuses et pleines d’espérance.
Elles rappellent que la foi ne se transmet 
pas seulement par habitude ou tradition 
familiale. Elle naît aussi d’un chemin per-

sonnel, d’une rencontre, d’une question 
profonde, parfois d’un appel intérieur 
longtemps resté discret.
À celles et ceux qui se sentent proches 
de l’Église, il revient d’accueillir ces nou-
veaux visages avec simplicité et bienveil-
lance, sans nostalgie du passé ni crainte 
de l’avenir. Et pour celles et ceux qui se 
sentent plus éloignés, ou qui regardent la 
foi avec scepticisme ou indifférence, ces 
jeunes pousses posent une question es-
sentielle : et si le christianisme avait en-
core quelque chose à dire à notre monde 
– et peut-être aussi à nos vies ?
Dans nos campagnes du Condroz, le prin-
temps avance souvent en silence, sans 
éclat tapageur. Pourtant, il est bien là, 
patient, prêt à éclore. Peut-être en va-t-
il de même pour la foi : elle peut renaître, 
discrète mais vivace, parfois précisé-
ment, là où on ne l’attendait pas.

 « Armand Franssen,  
votre curé
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« Un jour,  
sans comprendre pourquoi,  
j’ai ressentis un appel »
En 2025, durant la veillée pascale,  
Maëlle Montoisy, 22 ans, étudiante en littérature,  
a été baptisée au sein de sa paroisse Saint-Géry, 
à Braine-le-Comte (diocèse de Tournai).  
Son témoignage, recueilli la veille  
de son sacrement.

Mon papa n’est pas baptisé et ma maman s’est mal-
heureusement éloignée de la foi chrétienne. (…) 

Mais chez mes grands-parents, l’atmosphère était diffé-
rente. Mon grand-père, qui occupait une place immense 
dans ma vie, allait à la messe chaque samedi et sa mai-
son regorgeait de symboles chrétiens : des croix, de l’eau 
bénite de Lourdes, des prières encadrées. J’étais baignée, 
sans m’en rendre vraiment compte, dans cet environne-
ment plein de foi. (…) En 2021, lorsqu’il s’est éteint, j’ai 
ressenti un vide immense. Il avait été mon guide, mon 
pilier. Et avec son départ, j’ai traversé une période très 
sombre. (…) Mais, même dans ces moments, je crois que 
Dieu me tenait la main.

La bienveillance de Georgette

Un jour, sans comprendre pourquoi, j’ai ressenti un appel. 
C’était un dimanche matin, et une envie irrépressible m’a 
poussée à me rendre à la messe. J’étais nerveuse. Je me 
posais mille questions : serais-je à ma place ? Est-ce que je 
fais bien d’entrer dans une église ? Malgré mes doutes, j’ai 
poussé la porte. Et c’est à ce moment-là que ma vie a pris 
un tournant. Dans cette église, j’ai rencontré Georgette, 
qui est aujourd’hui ma marraine. Elle m’a accueillie avec 
tellement de bienveillance. Elle m’a parlé du baptême, 
comme si c’était une évidence. Et petit à petit, j’ai entre-
pris ce cheminement. (…)
À l’aube de mon parcours vers le baptême, j’avais une cer-
taine appréhension. Je craignais une approche uniquement 
théorique de la foi chrétienne. J’avais peur d’être réduite 
au silence ou de ne pas pouvoir exprimer mes propres res-
sentis. (…) Ce que j’ai vécu était tout le contraire : une expé-
rience de liberté, où la parole de Dieu résonne et prend vie 
dans nos vies. (…) J’ai eu la chance d’être accompagnée par 
Christine et Bernard, des personnes profondément bien-
veillantes et animées par une vraie envie de me connaître et 
de m’accompagner. (…) Au fil des semaines, les rencontres 
se sont élargies. Des chrétiens de tout âge et aux parcours 

uniques ont rejoint nos échanges. C’était pour moi une 
découverte précieuse  : le concept de communauté chré-
tienne prenait tout son sens. (…) Rapidement, j’ai ressenti 
le besoin de me rendre à la messe chaque dimanche. (…) À 
chaque fois, j’y trouve une paix intérieure incomparable. 
Les angoisses, les peurs ou les tristesses vécues durant 
les jours précédents semblent s’estomper dans cet espace 
sacré. (…) Grâce à ces moments, j’ai tissé des liens avec les 
habitués de l’église. Je suis pour eux la « petite jeune », 
un vent de fraîcheur qui crée un choc de génération bien 
accueilli. (…)

Pas des simples anonymes

L’appel décisif à la collégiale Sainte-Waudru à Mons 
restera gravé dans mon cœur. (…) Ce jour-là, chacun de 
nous a été présenté individuellement, une attention pré-
cieuse qui nous rappelait que nous n’étions pas de simples 
anonymes, mais des histoires uniques à l’appel de Dieu.  
Le public, composé d’accompagnateurs et de fidèles, vi-
brait d’un soutien palpable, et sentir leur fierté et leurs 
encouragements, même pour ceux qu’ils ne connaissaient 
pas, m’a profondément touchée. (…)
À quelques jours du baptême, je ressens une multitude 
d’émotions. Un mélange de confiance et d’impatience 
m’envahit : confiance en la force de l’amour et de la foi qui 
m’ont guidée jusqu’ici, et impatience de tourner la page 
sur une vie ancienne qui ne résonne plus avec celle que 
je m’apprête à embrasser. Ce baptême est bien plus qu’un 
moment important, c’est une renaissance, une transfor-
mation profonde. Je me sens prête à commencer une nou-
velle vie, une vie portée par l’amour, la foi, la confiance et 
l’espérance. Je suis remplie d’une joie immense à l’idée de 
cette étape, mais je suis tout aussi consciente que ce n’est 
que le début d’un long cheminement, un cheminement qui 
durera toute ma vie avec Dieu.

Source : Journal Dimanche 20 avril 2025.  

À retrouver en intégralité sur cathobel.be 

Chemins de foi
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Info et abonnement: 010 77 90 97 
abonnement@cathobel.be
www.cathobel.be

Envie de vous abonner ?

Papier + digital

 1 an/75 €
Info et abonnement: 010 77 90 97 

Envie de vous abonner ?

« Chaque jour que Dieu fait  
est une grâce en soi »
Rencontre avec Stéphanie, 32 ans, une Liégeoise installée  
dans le Brabant wallon après avoir suivi son mari, quelques semaines 
avant son baptême, en 2024.

La question de la recherche spirituelle a-t-elle 
toujours été importante pour vous ?
Stéphanie. Depuis mon adolescence, j’ai toujours 
eu une attirance pour la religion. Il est difficile pour 
moi de visiter un village, une commune sans visi-
ter son église, ne serait-ce que quelques minutes. 
Je pense donc que nous pouvons parler « d’atti-
rance spirituelle ». J’ai appris les grandes lignes de 
la religion avec ma grand-mère paternelle, car j’ai 
eu depuis ma petite enfance, une éducation laïque 
que je ne tiens pas à effacer de ma vie, car cela a été 
très enrichissant et a fait de moi la personne que je 
suis aujourd’hui.

Comment la question de la foi chrétienne a-t-
elle surgi dans votre vie ?
La foi en Dieu m’est vraiment venue vers l’âge 
de 19 ans lorsque j’ai perdu mon grand-père qui, 
lui, n’était pas catholique. Pour beaucoup de per-
sonnes, le décès d’un proche, faire face à la mala-
die (que ce soit celle des autres ou quand cela nous 
touche personnellement), met en péril cette foi, 
mais chez moi, cela fut le contraire. J’ai demandé 
de l’aide et je me suis beaucoup tournée vers Dieu, 
notamment grâce à ma grand-mère paternelle, 
suite à cette perte douloureuse.

Pourquoi avez-vous demandé à être baptisée ?
Mon envie d’être baptisée s’est manifestée suite 
au décès de mon grand-père. Malheureusement, 
étant à l’époque en couple avec une personne ne 
voulant pas entendre parler de la religion catho-
lique, j’ai dû mettre de côté ce désir personnel. 
Ensuite, j’ai rencontré mon mari qui a grandi dans 
la foi catholique et, après sa demande en mariage 

en 2022, tout est devenu limpide ; il voulait un 
mariage religieux (et moi aussi puisque cela a tou-
jours été mon rêve de petite fille), et la question du 
baptême est devenue plus simple pour moi ; j’ai pu 
échanger avec lui à ce sujet sans tabou et de ma-
nière bienveillante.

Qu’espérez-vous de votre baptême ?  
Qu’attendez-vous comme accompagnement  
de la part de l’Église catholique ?
Ce sont deux questions difficiles, car c’est propre 
à chacun. Je découvre de jour en jour ce nouvel 
univers, ses codes et ses pratiques, donc je pense 
que mes attentes se feront au fur et à mesure. À 
l’heure actuelle, j’attends beaucoup de compassion 
des autres personnes, ayant plus d’expérience, de 
connaissances et j’espère qu’ils m’excuseront cer-
taines maladresses ou questions « basiques » que je 
pourrais avoir. Pour moi, la prière est personnelle, 
donc j’ai un peu de mal à me retrouver en commu-
nauté. J’aime prier à l’abri des regards, même celui 
de mon mari, car je trouve que c’est un moment de 
partage entre moi et Dieu.

Avez-vous déjà reçu une grâce de Dieu  
à un moment particulier de votre vie ?
Je n’ai pas encore eu l’occasion, non, mais chaque 
jour que Dieu fait est une grâce en soi. Et grâce à lui 
et à mon expérience de catéchumène, je remercie 
chaque jour que le soleil se lève pour moi et pour 
mes proches et surtout, je le remercie de m’accueil-
lir auprès de lui et je lui remets toute ma confiance.

À retrouver en intégralité sur cathobel.be

Chemins de foi
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L’appel des cloches…
À un jet de pierre de l’église de Saint-Séverin, Pierre Duchateau (65 ans)  
nous parle de ses sentiments de futur confirmé, avec humilité et enthousiasme. 
L’idée de recevoir ce sacrement le remplit de joie et de fierté.

Pour comprendre la motivation 
de Pierre à demander la confir-

mation, il faut remonter à plusieurs 
années, voire à son enfance. Celle-ci 
s’est déroulée dans une famille où la 
pratique religieuse était quasi inexis-
tante. Ce qui ne l’a pas empêché 
d’être baptisé et de faire sa commu-
nion. Cette période fut suivie par des 
années de questionnement, de fasci-
nation pour le personnage de Jésus, 
que ce soit en peinture ou dans les 
textes. En réalité, Pierre a toujours 
été un « tracassé de Dieu » et la ques-
tion de Dieu ne l’a jamais totalement 
abandonné, même si, au fil du temps, 
cette préoccupation s’est effritée et a 
cédé la place à une période de dés-
hérence religieuse. Son mariage et la fondation d’une 
famille n’ont pas vraiment ranimé la flamme chrétienne 
qui sommeillait en lui.
C’est à l’âge de 33 ans que Pierre a fait une expérience spi-
rituelle qui a changé sa vie ; il a senti « quelque chose qui 
le dépassait », au-dessus de lui, et le besoin de se conver-
tir a été impérieux. Il a alors rejoint l’Église protestante, 
après avoir regardé une émission de la série « Noms 
de dieux » d’Edmond Blattchen, avec Pierre Chaunu, 
et après avoir lu beaucoup. Il a même suivi des cours 
de théologie. Vingt-cinq années d’assiduité dans deux 
églises protestantes se sont écoulées… jusqu’au jour où 
cette fréquentation n’a plus correspondu à ses attentes. 
Il ne se sentait plus protestant, mais toujours chrétien ! 
Il fallait trouver autre chose… Il a alors entendu le son 
des cloches de l’église de Saint-Séverin depuis son jardin. 
C’était il y a environ trois ans et ce fut un véritable déclic. 
Il s’est alors abonné à plusieurs revues catholiques, et a 
regardé l’excellente émission « La Foi prise au Mot ». « Je 
m’étais trouvé souvent en accord avec les textes lus et ce 
qui se disait. Quand j’ai poussé la porte d’une église, je me 
suis senti comme chez moi », dit-il. 

L’évidence s’est alors imposée à 
Pierre  : après plusieurs messes ou 
eucharisties, il a voulu aller plus 
loin, s’investir concrètement. Sa 
rencontre avec l’abbé Franssen a été 
déterminante. Celui-ci lui a propo-
sé de faire sa confirmation, ce que 
Pierre a accepté avec enthousiasme. 
Il n’était pas question de rester sur 
le parvis…
« Cette étape va marquer mon adhé-
sion à la foi chrétienne dans le cadre 
de l’Église catholique. Ce sera un en-
gagement solennel vis-à-vis de Dieu, 
de mes frères et sœurs dans la foi qui 
nous unit. Ce sera aussi la confirma-
tion de mon baptême et de ma com-
munion. La préparation consiste en 

plusieurs rencontres afin d’approfondir la liturgie eucha-
ristique. Ce sont des moments de partage d’une grande ri-
chesse et de discussion en toute sincérité », explique-t-il. 

Confirmation, le 16 mai à Seny

Pierre sera confirmé en même temps qu’un groupe 
d’adolescents, samedi  16  mai, à l’église de Seny. Nul 
doute que cette célébration sera vue comme un moment 
de fierté d’affirmer sa foi personnelle et marquera un 
engagement conscient, à savoir être appelé à témoigner, 
à agir en chrétien dans la vie quotidienne. Pierre nous le 
confie : « Le sacrement de confirmation aura très probable-
ment l’importance, la force, la puissance d’une naissance à 
nouveau, d’une re-naissance dans ma vie de croyant chré-
tien, au sein de l’Église catholique. Il s’agira pour moi d’une 
joyeuse conversion dans cette Église si malmenée et si vili-
pendée alors qu’elle recèle d’immenses trésors, tant ignorés 
et tant méprisés. » Pierre en est convaincu, sa confirma-
tion sera un vrai ré-enracinement dans sa foi, cette foi 
tapie au fond de lui-même depuis si longtemps.

 « Marie-Louise Gérard
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Pierre Duchateau  
dans l’église de Saint-Séverin.

pub à positionner en page 8
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Printemps

Que les arbres sont beaux !
Quand le printemps arrive.
Et le chant des oiseaux
Nous mène à la dérive,
Ne cessant de bercer
Nos rêves et nos cœurs,
Nous donne envie d’aimer,
D’accéder au bonheur.

Que la nature est belle
Quand revient le printemps.
On en oublie ses peines.
On devient plus aimant
Redécouvrant d’un coup
Qu’il y a tant de choses
À nous faire les yeux doux
Lorsque les fleurs éclosent.

Le vol des hirondelles
Réjouira toujours,
Car leurs battements d’ailes
Sont comme un chant d’amour,
Et leurs cris si joyeux
Dans ce beau ciel azur
Nous disent : « soyez heureux »,
D’une mélodie si pure.

Là-bas sous les grands arbres,
S’installent les anémones.
Le lierre patriarche
Dessine une couronne
Entourant des violettes,
Stellaires, myosotis,
Formant une voilette
Aux reflets rose et nuit.

C’est cela le printemps, 
La plus belle saison.
Un soleil renaissant
Envahit la maison.
L’enfant émerveillé 
De découvrir ces choses
Dépose un doux baiser
Sur l’aubépine rose.

Yvette Lacasse

À la fin des années 1950, 
mademoiselle Yvette Lacasse 
rencontre Jean… qui huit jours 
plus tard s’en va faire  
son service militaire en Allemagne. 
Elle découvre alors le plaisir  
de l’écriture, en courriers assidus  
à son chéri. 

Avec celui qui deviendra bientôt 
son mari, ils tiendront commerce  
à Durbuy jusqu’il y a seize ans,  
et leur venue à Ochain. Sa passion 
pour la plume n’a jamais cessé : 
contributrice régulière du petit 
« Journal de Durbuy », autrice  
de nombreux poèmes pour  
sa famille, ses enfants, petits 
et arrière-petits-enfants, leurs 
anniversaires… Cette fois,  
c’est la renaissance du printemps 
qui l’a inspirée. Fidèle lectrice  
de Condr’aujourd’hui, elle nous  
a livré ce poème.

 « Agnès Paris
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Quand Dolly décida  
de demander le baptême

Les chemins conduisant au baptême peuvent prendre  
des détours étonnants. C’est ainsi qu’une petite demande  
peut être le point de départ d’un cheminement  
vers la vie chrétienne. C’est ce qu’a vécu Dolly Riguelle, 
une Ouffetoise de 45 ans, qui sera baptisée  
lors de la veillée pascale. 

Arrivée en Belgique à l’âge de trois 
ans, Dolly est aujourd’hui mère de 

deux enfants. Élevée enfant dans la foi 
chrétienne, elle a progressivement perdu 
le lien avec celle-ci en grandissant. Ce fut 
une demande, celle de devenir marraine, 
qui a été pour elle le point de départ d’un 
cheminement nouveau. En effet, afin de 
répondre au mieux à cet engagement 
qu’elle prenait très au sérieux, Dolly déci-
da de demander le baptême. 
De son enfance, Dolly gardait un souvenir 
du christianisme comme d’un ensemble 
de pratiques et de dogmes rigides. Ainsi, 
en commençant ses premières séances de 
catéchuménat, il y a un an et demi d’ici, 

elle craignait d’être obligée à devoir pen-
ser et agir selon une morale prédéfinie 
pour pouvoir faire son baptême. Cepen-
dant, la réalité était tout autre. Loin d’être 
un lieu d’endoctrinement, Dolly s’est 
rendu compte que le catéchuménat était 
un espace de liberté dans lequel ses ques-
tions, ses doutes, ses joies et, finalement, 
toute sa personnalité trouvaient une place 
tout à fait légitime. 
Désormais, Dolly a hâte de chaque nou-
velle réunion de catéchuménat, devenue 
pour elle un moment de convivialité et 
d’échanges sincères au sein duquel tous 
les sujets peuvent être abordés. Puisque 
chaque rencontre se construit autour de 

la parole de Dieu, Dolly reconnaît que 
son rapport à l’Évangile a évolué avec 
le temps. D’abord méfiante, elle voit au-
jourd’hui l’Évangile comme un texte qui 
rejoint éminemment nos réalités du quo-
tidien  : « L’Évangile nous questionne. Ce 
sont des Paroles interpellantes qui néces-
sitent toujours d’être interprétées. »
Dolly se prépare maintenant à écrire sa 
lettre à l’évêque pour demander le bap-
tême. Avec le soutien de son compagnon 
et de ses enfants, elle se réjouit de vivre ce 
moment qui aura lieu le 4 avril prochain, 
lors de la veillée pascale.

 « Gabriel Mercier
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Delphine, la foi et l’engagement
Dans un monde où l’Église n’a plus la cote, il reste des jeunes  
qui ont suffisamment d’audace pour relever son défi : « Chiche ! »  
Delphine en fait partie.

C’est à la fin d’un séjour à Taizé avec 
les confirmands et d’autres jeunes de 

notre Unité Pastorale que Delphine est al-
lée rencontrer l’animateur du groupe. Elle 
lui fit part de son désir de vivre à son tour, 
de l’intérieur, l’expérience de la confirma-
tion, avec les rencontres, les week-ends, 
ainsi que les différentes activités organi-
sées et vécues par les différents membres 
de ce groupe. Ce pari, elle l’a relevé avec 
l’intention de ne pas en rester là. Car, pour 

elle, la confirmation n’était pas un point 
d’arrivée, une sorte d’accomplissement, 
mais un point de départ ou plutôt un point 
de relance de la foi de son baptême. Après 
le sacrement de confirmation reçu de la 
main de notre évêque, son engagement 
suivant a été celui de son mariage, avec le 
désir, formulé devant l’évêque, de jouer un 
rôle actif dans la vie de notre communau-
té chrétienne. Elle voulait non seulement 
être présente lors des rassemblements 

dominicaux, mais 
accompagner, avec 
celui qui est devenu 
entre temps son mari, les plus jeunes sur le 
chemin de la confirmation : partager son 
expérience avec d’autres. Pour le moment, 
c’est leur engagement. Il occupe une par-
tie de leur temps, et son désir premier est 
de le mener à bon terme. Avant peut-être 
d’en envisager d’autres dans l’avenir.

 « Jean-Luc Mayeres
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